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Lettre datee du 21 juin 2010, adressee au President 
du Conseil de securite par le Secretaire general 

J’ai l’honneur de vous faire parvenir ci-joint la lettre datee du 2 juin 2010, que 
j’ai regue du Secretaire general delegue de l’Organisation du Traite de l’Atlantique 
Nord, M. Claudio Bisogniero, transmettant le rapport trimestriel sur les activites de 
la Force intemationale d’assistance a la securite en Afghanistan, portant sur la 
periode allant du l er novembre 2009 au 31 janvier 2010 (voir annexe). 

Je vous serais reconnaissant de bien vouloir en porter le texte ainsi que son 
annexe a l’attention des membres du Conseil de securite. 

( Signe ) Ban Ki-moon 
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Annexe 


Lettre datee du 2 juin 2010 adressee au Secretaire general 
par le Secretaire general delegue de l’Organisation 
du Traite de l’Atlantique Nord 

Conformement aux resolutions 1386 (2001) et 1510 (2003) du Conseil de 
securite, je vous fais tenir ci-joint un rapport sur les activites de la Force 
intemationale d’assistance a la securite pour la periode allant de novembre 2009 a 
janvier 2010. Je vous serais reconnaissant de bien vouloir le porter a l’attention des 
membres du Conseil de securite (voir piece jointe). 


( Signe ) Claudio Bisogniero 
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Piece jointe 

Rapport trimestriel au Conseil de securite sur les activites 
de la Force internationale d’assistance a la securite 

Introduction 

1. Le present rapport, etabli conformement a l’obligation enoncee dans la 
resolution 1890(2009) du Conseil de securite de faire rapport a ce dernier sur 
F execution du mandat de la Force internationale d’assistance a la securite (FIAS), 
couvre la periode allant du l er novembre 2009 au 31 janvier 2010. Au l er fevrier 
2010, l’effectif de la Force etait de 87 646 soldats originaires de 28 pays membres 
de l’OTAN et de 15 pays non membres. 

2. Tout au long de la periode consideree, la FIAS a continue de preter assistance 
au Gouvemement afghan, conformement aux resolutions pertinentes du Conseil de 
securite. Du l er novembre 2009 au 31 janvier 2010, elle a subi 794 pertes au total 
(89 soldats ont ete tues et 696 blesses au combat; 9 ont perdu la vie dans d’autres 
circonstances). Les points importants qui ont marque cette periode sont les 
suivants : 

a) Conformement aux decisions pertinentes du Conseil commun de 
coordination et de suivi, le 28 janvier 2010, les participants a la Conference de 
Londres sur l’Afghanistan ont decide d’accroitre sensiblement les effectifs de 
l’armee nationale afghane et de la Police nationale afghane avec l’aide de la 
communaute internationale - en vue d’atteindre 171 000 hommes dans l’armee 
nationale et 134 000 dans la police nationale d’ici a la fin de 2011, ce qui porterait 
les effectifs des forces de securite a un total de plus de 300 000; 

b) A la Conference de Londres, la communaute internationale et le 
Gouvemement afghan ont aussi salue la decision de l’OTAN d’elaborer un 
programme de transition progressive vers la prise de commandement de la securite 
par les forces nationales, province par province, qui pourrait etre lance fin 2010 ou 
debut 2011. II a ete convenu que la transition vers la prise de commandement par les 
Forces nationales de securite afghanes ne doit pas etre prematuree, mais soumise a 
certaines conditions, et qu’a mesure que ces conditions seraient remplies, la FIAS 
passerait a un role d’appui dans les provinces concemees. La transition etant par 
essence un processus, cela ne veut pas dire que les forces intemationales se 
retireraient; 

c) Les efforts que la FIAS deploie sans relache en mettant efficacement en 
ceuvre la nouvelle approche definie par son commandant, le general McChrystal, 
pour reduire le nombre de victimes parmi la population civile et les dommages 
collateraux, continuent de porter leurs fruits. Les victimes civiles du fait des forces 
antigouvemementales (principalement sous Faction d’engins explosifs improvises) 
restent en hausse. La FIAS continue quant a elle de reduire le nombre de victimes 
civiles ainsi que les dommages aux infrastructures et aux biens. 

Situation en matiere de securite 

3. Les insurges afghans resistent toujours, adaptant leurs methodes aux capacites 
et moyens accrus des forces de la FIAS et des Forces nationales de securite 
afghanes. Ils evitent generalement les confrontations directes avec des effectifs 
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importants de la FIAS et des Forces nationales de securite afghanes pour preserver 
leur puissance de combat et continuer d’intimider la population locale - comme en 
temoigne la nette augmentation des attaques au moyen d’engins explosifs 
improvises par rapport a l’annee demiere. En outre, ils continuent de perpetrer un 
certain nombre (certes peu eleve mais relativement stable) d’attentats a forte 
visibilite dans les zones urbaines et le long de la route 1, la cible principale etant la 
ville de Kaboul en raison de l’impact mediatique potentiel a cet endroit. Ainsi, ils 
font toujours parmi les civils nombre de victimes innocentes, tandis que les Forces 
nationales de securite afghanes ont montre qu’elles etaient de plus en plus capables 
de contrer ce type d’actions. D’une fa<;on generale, ces attentats a forte visibilite 
demontrent une nouvelle fois clairement que les insurges tiennent a poursuivre les 
attaques sans aucun egard pour la vie des civils, afghans ou etrangers. D’apres les 
rapports qui ont ete publies, les insurges sont preoccupes par leurs pertes au 
Pakistan et en Afghanistan, qui pesent lourdement sur leur commandement et les 
conduit a se toumer plus frequemment vers des activites exigeant moins d’effectifs 
et moins de cooperation entre les differents groupes. 

4. La menace reste decentralisee : plusieurs groupes d’insurges, domines par les 
Taliban, coexistent et poursuivent des objectifs semblables : retrait des forces 
intemationales, renversement du Gouvemement afghan et institution d’un regime 
fondamentaliste, autoritaire et theocratique. Au plan regional, la situation en matiere 
de securite est la suivante : 

a) Commandement regional de Kaboul. Les insurges continuent de viser ce 
commandement regional, qui represente une zone cible precieuse et rentable 
puisqu’il leur permet de profiter de la presence mediatique et intemationale pour 
leurs actions de propagande. Bien que les activites des insurges aient connu une 
resurgence pendant les elections, au mois d’aout, elles n’ont pas atteint en 2009 le 
meme niveau qu’en 2008, les chiffres de novembre/decembre 2009 ayant ete 
inferieurs ou egaux a ceux de novembre/decembre 2008. Si l’attentat de Kaboul, en 
janvier, a ete tres mediatise, certains l’ayant considere comme une preuve de la 
« resistance » des Taliban, il convient de garder a l’esprit que cet evenement, 
orchestre par sept insurges, a ete efficacement maitrise par les Forces nationales de 
securite afghanes. II est a prevoir que le niveau global de menace reste eleve dans 
les mois a venir, et que les risques connexes d’attaques au moyen d’engins explosifs 
improvises et d’autres attentats mortels demeurent importants; 

b) Commandement regional Nord. Malgre une augmentation des activites 
insurrectionnelles, la situation en matiere de securite est restee relativement stable 
par rapport a d’autres regions. La violence, plutot liee aux activites criminelles, aux 
drogues et a la corruption, reste la principale preoccupation dans ce domaine. Ces 
demiers mois, le commandement regional Nord a ete le theatre d’actions ponctuelles 
et coordonnees menees par des militants de premier plan facilitees par un soutien 
financier et logistique exterieur et provenant principalement de regions isolees. En 
dehors de ces regions, la dynamique locale permet a la population de resister a 
Finsurrection, meme lorsque la presence de la FIAS ou des Forces nationales de 
securite afghanes y est minimale; 

c) Commandement regional Ouest. Les activites insurrectionnelles se sont 
accrues ces demiers mois. Les tensions ethniques, l’influence de personnages au 
bras long, la criminalite et le passage de clandestins ajoutent a l’instabilite de la 
region. En dehors d’Herat, l’autorite gouvemementale reste faible et le maintien de 
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l’ordre est generalement assure par les hommes d’influence locaux. Les forces de la 
coalition concentrant leurs efforts dans les regions du commandement regional Sud, 
les voies de communication et les sanctuaires des insurges de l’Ouest sont 
davantage sollicites; 

d) Commandement regional Sud. Les Taliban continuent de centrer leur 
action sur le commandement regional Sud et de deployer les efforts les plus intenses 
dans les provinces d’Helmand et de Kandahar - les insurges, y compris les 
combattants etrangers, essayant d’etendre leur influence aux zones urbaines. 
L’action conjuguee des Forces nationales de securite afghanes et de la FIAS, qui 
s’intensifie, menace les sanctuaires des insurges, perturbe leurs filieres 
d’approvisionnement et entrave leur liberte de mouvement. Dans certaines regions, 
le niveau eleve de la menace gene les projets de reconstruction et de developpement. 
Pendant la periode consideree, une operation de grande envergure a ete organisee 
dans le commandement regional Sud, l’operation Moshtarak, avec pour objectif de 
venir a bout des bastions insurrectionnels dans la province d’Helmand afin de 
limiter la libre circulation des insurges et de retablir l’autorite du Gouvemement 
afghan sur toute la region; 

e) Commandement regional Est. L’insurrection dans cette region est 
consideree comme eclatee, differents groupes d’insurges agissant dans des zones 
distinctes. Le commandement regional Est a aussi ete touche par davantage 
d’attaques cinetiques, notamment par des tirs directs et indirects, ainsi que par la 
mise en place d’engins explosifs improvises le long des principales voies 
d’approvisionnement. Les insurges sont capables de cibler les bases et les voies 
d’approvisionnement le long de la frontiere ainsi qu’en terrain inhospitalier dans les 
regions montagneuses. 

5. Les attaques au moyen d’engins explosifs improvises demeurent celles qui font 
le plus de victimes au sein de la FIAS, des Forces nationales de securite afghanes et 
de la population civile afghane. Le recours par les insurges a ces engins, qui a 
augmente de 87 % par rapport a la meme periode de l’annee demiere, est a l’origine 
de nombreuses pertes parmi les civils. Cependant, le nombre d’engins decouverts 
reste superieur au nombre d’explosions : il represente pour la meme periode 58 % 
des incidents lies a ce type d’engins. 

Armee nationale afghane 

6. On estime que les Forces nationales de securite afghanes ne sont pas en 
effectif suffisant pour faire face aux exigences de la lutte contre les insurges. La 
necessite d’augmenter ces effectifs et de renforcer les capacites de l’armee nationale 
est un element strategique essentiel. Les participants a la Conference de Londres ont 
convenu d’accroitre la pleine capacite de l’armee a un rythme plus soutenu qu’il 
n’en avait ete decide precedemment. L’encourageant succes rencontre au niveau des 
engagements permet d’etre optimiste quant a la realisation des nouveaux objectifs, 
mais il conviendra aussi pour les atteindre de foumir des ressources cruciales en 
matiere de formation. Or, il manque du personnel parmi les formateurs 
institutionnels et au sein des equipes operationnelles d’encadrement et de liaison. 

Police nationale afghane 

7. La Police nationale afghane continue de se developper moins rapidement que 
l’armee nationale. Les evaluations du statut operationnel de la police nationale faites 
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fin 2009 ont montre que cette demiere etait moins performante que prevu, tant au 
plan de la qualite de certains agents que de la capacite operationnelle de certains de 
ses organes clefs. Apres sa propre evaluation preliminaire sur 30 jours, le 
commandant de la nouvelle Mission OTAN de formation en Afghanistan a demande 
que soit realisee d’urgence une etude detaillee de toutes les activites de la Police 
nationale afghane. Cette etude, en cours, porte sur la relation entre la police 
nationale et l’armee nationale, les capacites du Ministere de l’interieur, le 
recrutement et la retention du personnel, la corruption, la capacite de direction, la 
formation, les partenariats et la logistique. En contribuant au developpement de 
l’armee et de la police nationales, la Mission OTAN de formation en Afghanistan 
permettra d’aider les Forces nationales de securite afghanes de fa<;on plus globale. II 
faudra cependant remedier au cruel manque de personnel de la Mission si Ton veut 
tirer pleinement parti des avantages des nouvelles structures organisationnelles. En 
ce qui conceme les effectifs totaux, l’objectif recemment approuve de 134 000 
hommes sera probablement atteint; neanmoins, le succes final dependra de la 
volonte de la communaute intemationale de doter les fonctions de formation, de 
partenariat et d’encadrement des ressources necessaires. Les Afghans eux-memes 
doivent reduire le taux d’erosion des effectifs de la police nationale tout en attirant 
un nombre suffisant de bonnes recrues. Pendant la periode consideree, au niveau du 
personnel, une meilleure coordination entre la Mission de police de l’Union 
europeenne en Afghanistan et les autres acteurs intemationaux a ete assuree sur le 
theatre des operations par le Conseil international de coordination de la police en ce 
qui concerne la formation de la Police nationale afghane. 

Armee de l’air afghane 

8. L’armee de Fair, qui re<;oit l’appui de la Mission OTAN de formation en 
Afghanistan, continue de s’etoffer lentement, tout en augmentant ses capacites. En 
novembre, elle a re9u 3 des 18 C-27 qui deviendront les pieces maitresses de la 
capacite de transport aerien du pays. En outre, la flotte d’helicopteres s’est encore 
accrue, ce qui offre une plus grande souplesse pour l’evacuation sanitaire et facilite 
enormement la mobilite sur le champ de bataille tout en permettant aux Forces 
nationales de securite afghanes de se lancer dans des operations conjointes. 

Lutte contre les stupefiants 

9. Le Gouvemement afghan reconnait la responsabilite qui incombe a 
l’Afghanistan dans la lutte contre l’industrie illicite des stupefiants et les liens entre 
celle-ci et les activites insurrectionnelles, ainsi que contre la criminalite et la 
corruption. Les huit piliers de la Strategic nationale afghane de lutte contre la 
drogue ciblent les domaines consideres comme susceptibles d’avoir l’incidence la 
plus durable sur le trafic de drogue. Les priorites actuelles de la Strategic sont axees 
sur le renforcement des moyens de subsistance legaux en milieu rural, le 
demantelement des reseaux et la suppression des liens entre 1’insurrection et les 
entites criminelles, la reduction de la demande de drogues illicites, ainsi que la 
poursuite du developpement des institutions etatiques. Pour atteindre ces objectifs, 
la Strategic nationale preconise d’agir sur tous les fronts : creation d’institutions, 
moyens de subsistance de remplacement, interdiction et repression, campagnes 
d’information, justice penale, reduction de la demande et cooperation regionale. Le 
but ultime de la Strategic est de parvenir a une baisse durable de la culture de 
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plantes narcotiques ainsi que de la production, du trafic et de la consommation de 
drogues illicites, en vue d’eradiquer totalement et durablement ces stupefiants. 

10. La FIAS continue de mettre l’accent sur la coordination entre les diverses 
institutions tout en renfor9ant le soutien operationnel a l’appui des efforts de lutte 
contre les stupefiants deployes par le Gouvemement afghan. Les equipes de 
reconstruction de province ont quant a elles continue de donner des orientations aux 
responsables de la planification au niveau des provinces, contribuant ainsi a 
promouvoir les programmes proposant d’autres moyens de subsistance et tirant 
profit des activites d’information. La FIAS s’est etroitement associee aux 
campagnes antidrogue menees par les gouvemeurs des provinces et les a appuyees 
afin d’en garantir une efficacite maximale. Bien qu’elle ne participe pas directement 
a des operations de lutte contre la culture de plantes narcotiques, elle a foumi un 
appui aux forces afghanes dans les domaines de la logistique et du renseignement, 
dans le cadre du mandat et des ressources actuellement consacres a la lutte contre 
les stupefiants. Avec la creation du commandement unifie de la FIAS, la 
coordination du soutien apporte par la FIAS aux operations de lutte contre les 
stupefiants que menent les forces gouvemementales afghanes, notamment avec 
l’equipe speciale interinstitutions unifiee et le centre de coordination des operations 
interinstitutions, a ete simplifiee. La delegation de pouvoir recemment operee par le 
commandant de la FIAS au profit du commandant du commandement intermediaire 
unifie pour ce type d’operations devrait encore alleger le processus. 

Gouvernance 

11. Pendant la periode consideree, l’OTAN et la FIAS ont participe a la 
preparation de la Conference de Londres du 28 janvier 2010, en cooperation avec le 
Gouvemement afghan, par 1’intermediaire du Conseil commun de coordination et de 
suivi et de la communaute intemationale. Cette participation a ete particulierement 
favorable a l’integration civilo-militaire, les points de vue de la FIAS et de la 
direction de la Mission d’assistance des Nations Unies en Afghanistan se rejoignant 
de plus en plus en ce qui concerne la voie a suivre en Afghanistan, problematique 
consideree comme essentielle, aussi bien par l’OTAN que par l’ONU, pour le succes 
de la mission de la FIAS. 

12. La FIAS a apporte un soutien a tous les niveaux au Gouvemement afghan, 
notamment par 1’intermediaire des equipes de reconstruction de province, en 
encourageant le gouvemement central a s’impliquer aux niveaux des provinces et 
des districts et en aidant les gouvemeurs a faire rayonner leur autorite et les 
gouvemements locaux a fonctionner. Outre l’equipe de reconstruction de province 
deja en place a Wardak, de nombreuses equipes ont deja sensiblement accru leur 
composante civile, les segments civils et militaires etant representes a part egale au 
sein de plusieurs d’entre elles. 

13. L’absence d’etat de droit institutionnalise, le niveau de corruption, l’absence 
de systeme carceral veritable et la correlation entre criminalite et insurrection sont 
autant d’elements qui continuent d’influer sur le niveau de securite que la FIAS est 
en mesure d’assurer dans l’exercice de son role d’appui. Cependant, tous ces 
domaines essentiels devraient connaitre une amelioration en 2010 grace au 
consensus obtenu a la Conference de Londres. 

14. La FIAS travaille en etroite cooperation avec les ministeres du Gouvemement 
afghan pour les aider a developper le systeme de gestion des importations et des 
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exportations aux points de passage des frontieres du pays. Des centres speciaux de 
coordination aux frontieres ont ete mis en place en partenariat avec des pays 
donateurs et le Gouvemement en vue d’ameliorer les services et installations aux 
points de passage des frontieres commerciaux, le but etant d’aider le Gouvemement 
a recouvrer les recedes et a gerer les procedures douanieres. 

Victimes civiles 

15. L’une des difficultes les plus importantes auxquelles la mission de la FIAS ait 
a faire face est la necessite de limiter autant que possible le nombre de victimes 
parmi les civils. De concert avec ses partenaires des Forces nationales de securite 
afghanes, la FIAS s’emploie sans relache a reduire les pertes civiles et les 
dommages collateraux, et tout sera fait pour continuer sur cette voie. L’action menee 
actuellement en ce sens est d’une importance capitale car les effectifs des troupes 
continueront d’augmenter en 2010. La mise en oeuvre de la directive tactique du 
commandant de la FIAS s’agissant des victimes civiles, plus particulierement, a 
entraine une nette baisse de la proportion des victimes civiles imputable aux 
interventions des Forces nationales de securite afghanes ou de la FIAS, la vaste 
majorite de ces victimes resultant de Faction des forces antigouvemementales. Par 
ailleurs, la FIAS poursuit ses efforts pour ameliorer la communication et la 
transparence et pour faire en sorte que l’obligation de rendre des comptes soit 
respectee; le commandant de la FIAS continue d’insister sur le fait qu’il faut 
absolument eviter les victimes civiles et les dommages aux infrastructures et aux 
biens. 
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